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Depuis les débuts de 4-Flight, les contrôleurs 
rémois ont pris en main un outil inabouti qu’ils 
ont permis de rendre plus opérationnel. La mise 
en service au début de l’été aéronautique a 
conditionné toute l’organisation du travail de 
cette année. Par cette décision de la Direction, 
tout le potentiel de l’expérimentation RH aura 
été consommé au 5 octobre alors que le trafic 
tutoie les records de 2019.


Une organisation du travail jusqu’à 
présent adaptée


La DSNA a fait le choix d’offrir un maximum de 
capacité dès les premiers jours de l’EOP. Le SNCTA 
s’est efforcé de négocier une organisation du travail 
équilibrée qui réponde à la fois aux enjeux 
historiques, aux aspects sociaux et à la préservation 
de la fatigue. Ainsi, 12 cycles densifiés ont été 
programmés jusqu’au 5 octobre ; les recyclages 
dirigés ont été adaptés et certaines périodes 
d’absence ont été décalées. Les vacations de 
contrôle ont pu ainsi être réduites à 8h30 maximum, 
hors Nuit.


Une offre largement insuffisante

Dès le 6 octobre, l’ensemble des cycles densifiés 

sera consommé alors que la demande, au moins 
jusqu’à la fin des vacances de la Toussaint, 
s’annonce très haute, proche du niveau de 2019.


Pourtant, le CRNA Est ne pourra garantir qu’une 
très maigre offre de 8 UCESO. L’écart très 

significatif avec la demande, et le phénomène de 
pics horaires de trafic, caractéristique des espaces  
de Reims, laisse présager 1 mois de tension en salle 
de contrôle.


Le niveau de l’offre sera trop faible pour que la 
FMP mette en place ses outils habituels et garantisse 
une configuration de la salle à N pour N, sans 
s’exposer à des dépassements d’UCESO. Le SNCTA 
n’acceptera pas que la sécurité soit chaque jour 
mise en jeu par des armements non conformes et un 
suivi du trafic trop fin. Le SNCTA appelle le service 
exploitation à prendre de la marge.


La DSNA « assume »

Le problème a été identifié au niveau local et 

remonté à la DSNA depuis bien longtemps. Il semble 
enfin intégré.


Mais la DSNA « assume ». Elle parie sur le dos de 
ses personnels que le programme des compagnies 
s’infléchira en automne. Sa réponse est d’imputer 
les 40.000 minutes de délais supplémentaires 
quotidiens, en délais 4-Flight/Special event.


Le SNCTA refuse ce grotesque jeu d’écriture 
alors que le CRNA Est, globalement, est déjà capable 
de passer un niveau de trafic quasi-équivalent à 
celui d’avant-crise. Le SNCTA s’assurera que chacun 
prenne ses responsabilités. Des délais staffing feront 
apparaître les manquements de l’échelon central qui 
depuis 2 ans, ne cesse de jouer avec le feu.
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En automne, la DSNA sort le parapluie

La DSNA doit apporter des réponses pour le mois d’octobre. Des solutions existent, mais elles 
doivent être anticipées.

Le SNCTA appelle le service exploitation à se mettre en mode dégradé dès le 6 octobre : prendre de 
la marge pour protéger les contrôleurs sur position, notamment avec une gestion de salle 
prétactique offrant des secteurs de débordement.
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Postes ouverts à la CAP de novembre 2018 

Au delà des nombreuses réunions nationales, 
dans lesquelles le SNCTA défend et cherche à 
sécuriser l’avenir de notre profession, c’est aussi 
au niveau local que le syndicat accompagne 
l’ensemble des contrôleurs aériens. Alors que le 
point bas des effectifs à CDG est, semble-t-il, 
enfin derrière nous, il nous semblait important 
de revenir sur un certain nombre de sujets sur 
lesquels le SNCTA poursuit son travail.

Technique (enfin) ça bouge !
L’accord cadre pour le programme SYSAT a été signé en fin 
d’année dernière afin de remplacer les systèmes en voie 
d’obsolescence : l’A-SMGCS et ISATIS.

L’A-SMGCS ne sera remplacé qu’à iso-fonctionnalité et le travaila 
déjà commencé afin de fournir un nouvel outil au plus vite. 

Les doutes sur la capacité de Saab à fournir un système intégré 
tour/approche ont été levés en début d’année et le directeur 
deprogramme SYSAT a annoncé en Mars 2018 que SAAB était 
retenu afin de mener à bien la transformation électronique des 
organismes CDG-LB et Orly. 

Cette modernisation ne sera pleinement effective à CDG 
qu’après les Jeux Olympiques de 2024. Cependant, afin de 
mener au mieux ce changement, les systèmes de Saab seront 
installés sur place dès que possible, afin de tester le 
fonctionnement de la plateforme technique et son intégration à 
l’environnement existant. 

Par ailleurs, le nouvel outil d’informations générales (incluant 
notamment ISATIS et DECOR) sera développé parallèlement 
avecune mise en service prévue avant les JO. Ce changement, 
n’impactant pas directement l’opérationnel, permettra aux 
différentes équipes (DSNA/DTI et Saab) de travailler ensemble 
sur un premier outil non critique. Une transformation technique 
réussie n’est cependant pas possible sans une formation 

adéquate. Nous avions milité lors de la mise en place de RECAT-
EU pour qu’une réelle formation soit mise en place pour tous les 
contrôleurs. Cela sera d’autant plus vrai pour la transformation 
majeure que sera SYSAT. Le SNCTA se félicite d’avoir obtenu 
l’ouverture d’un poste Expert Opérationnel “Formation et 
changements” dont la tâche sera majoritairement consacrée à 
définir et quantifier la formation nécessaire pour cette 
transformation. 

N’ayant que trop connaissance des dérives possibles de tels 
programmes de modernisation, le SNCTA a demandé et obtenu 
la relance du Groupe de Suivi SYSAT entre les organisations 
syndicales et l’administration afin d’être régulièrement informé 
de l’avancée du programme et des difficultés potentiellement 
rencontrées. 

Nous saurons garder un regard critique sur ce programme qui a 
perdu tant de temps et prendrons toute notre part afin d’en 
faire une réussite.

En attendant cette modernisation, ODS devait êtremaintenu 
dans l’état actuel. Alors que les CRNA vont avoir accès au Mode 
S descendant dans le courant de cette année, il était 
inenvisageable pour le SNCTA que CDG doive attendre 7 ans 
minimum ! En effet, dans un environnement où le trafic est 
aussi dense et évolutif que le nôtre, récupérer par exemple 
l’information du niveau sélecté serait évidemment un gain 
énorme en termes de sécurité.

Le SNCTA se félicite que cet argument ait été entendu et que la 
visualisation du Mode S descendant à CDG soit programmée 
pour2019. Toutes ces évolutions techniques ne pourraient se 
faire sans l’expertise des contrôleurs en subdivisions ou à la DTI. 

Une transformation technique 
réussie n’est cependant pas possible 

sans une formation adéquate. 
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